
Homélie saint Jour de Pâques 17 avril La Madeleine 11 h

Le Christ mon espérance est ressuscité ! le Christ est notre vie ! vivant il règne (Séquence).
Nous  avons  trois  visages  de  l’Eglise,  non  seulement  nos  catéchumènes,  Lisa,  Frédérique  et
Valentin, entourés de leur famille, parrains et marraines et de la prière de l’Eglise. Jésus a visité
Lisa, Frédérique et Valentin qui vont être baptisés, confirmés et recevoir la sainte Eucharistie
Mais dans l’Evangile, nous trouvons saint Pierre, saint Jean et sainte Marie-Madeleine. Ils nous
aident à rencontrer Jésus

1) Marie-Madeleine se rend au tombeau et voit la pierre roulée
Elle cherche « le Vivant parmi les morts » (cf Lc 24). Avec tant d’amour, Marie-Madeleine va
honorer Jésus,  son Seigneur.  Elle  va pleurer celui  qu’elle  a  vu  crucifié.  Marie-Madeleine  est
toujours citée en premier parmi les femmes qui accompagnent Jésus (cf préface 22 juillet).
Demandons à Marie-Madeleine cet amour brulant pour Jésus. Et nous le faisons d’autant plus que
nous sommes dans une église qui lui est consacrée. La statue est près du tombeau, les vitraux
retracent la vie de Marie Madeleine et l’arrivée des reliques. Découvrant le tombeau ouvert, elle
court annoncer à Pierre la nouvelle. Marie-Madeleine est l’apôtre des Apôtres, elle se voit confier
la première annonce de la joie pascale (oraison, 22 juillet). Le Ressuscité transforme vraiment
nos vies, notre péché même. L’amour est missionnaire ! voilà la grâce de la confirmation !

2) Pierre voit les linges, constate
Pierre est le Pasteur de l’Eglise. L’Eglise n’appartient pas à Pierre. Notre Seigneur lui a confié son
Eglise. Pierre court au tombeau. Ce qui ne manque jamais à Pierre et à ses successeurs, c’est
l’espérance, car notre Seigneur l’a promis : les puissances de la mort ne l’emporteront pas sur elle
(Mt 16).  Nous savons bien combien de tempêtes l’Eglise a traversé et continue de traverser.
Pierre, lui, se souvient de la parole de Jésus :  j’ai prié pour toi afin que ta foi ne sombre pas.
Quand tu seras revenu, affermis tes frères (Lc 22). Il ne se laisse pas troubler. Mais s’appuie sur
Jésus.
L’onction de l’Esprit saint à la confirmation est une onction de force, pour se tourner résolument,
avec confiance, vers le Seigneur. Pierre est la pierre sur laquelle Jésus bâtit son Eglise.  Par
notre baptême, nous devenons des pierres vivantes avec lesquelles Jésus veut bâtir son Eglise. 
Osons servir l’Eglise. Ne craignons pas les forces hostiles, les défections, les statistiques… et
autres  regard mondain  sur  l’Eglise.  Renouvelons  en cette  Pâques  notre  amour  pour  Jésus  et
l’Eglise… car m’est avis que Jésus et l’Eglise, c’est tout un disait sainte Jeanne d’Arc.

3) Jean, voit et croit 
Jean est le disciple bien aimé, il s’est penché sur le cœur de Jésus au cours du dernier repas, il
introduit Pierre dans la cour du grand prêtre. Jean sera donné à Marie, la Mère de Jésus, au pied
de la Croix. Jean voit le coup de lance et l’eau et le sang jaillir du Cœur de Jésus, Jean attend
saint Pierre pour entrer dans le tombeau. Jean, celui qui se laisse aimer par Jésus, gratuitement. 
Voilà la 3ème attitude, après la mission et le service de l’Eglise du Christ, l’attitude qui fonde toute
la vie chrétienne, qui met en œuvre la grâce de notre baptême : c’est la prière, la contemplation,
qui nous fait expérimenter l’amour triomphant du Christ. Et nous le vivons spécialement dans la
sainte Eucharistie,  où nous annoncçns la mort de Jésus, nous proclamons sa Résurrection. Le
Christ triomphe dans l’Eglise en répandant la vie divine, sa sainteté dans l’Eucharistie.
Laisse la grâce de ton baptême porter du fruit dans un cheminement de sainteté. Permets que
tout soit ouvert à Dieu et pour cela choisis-le, choisis Dieu sans relâche. Ne te décourage pas,
parce que tu as la force de l’Esprit Saint pour que ce soit possible ; et la sainteté, au fond, c’est
le fruit de l’Esprit Saint dans ta vie (Gal 5,22-23) (François, Gaudete et Exultate 15).


